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FRANCE

S.H.A.P.E. VILLAGE
A SAINT-GERMAIN-EN-LAYE

1951-1352

Architecte : Jean Dubuisson
Premier Grand Prix de Rome
Prefabrication : Procedk Camus

Uexpirience du o S.H.A.P.E. Village »; les
conditions dans lesquelles eile a iti entreprise

Le probleme a consiste k construire sur
un domaine d'une superficie de quinze hec-
tares, situe k la sortie ouest de Saint-
Germain, un village susceptible d'abriter
300 familles d'officiers et sous-ofnciers de
l'etat-major du S.H.A.P.E., les premiers
logements devant Stre livres k l'habitation
cinq mois plus tard.

Deux procedes constructifs ont ete utilises.

Un procede traditionnel evolue (murs
banches et planchers prefabriques) (cent
logements, bätiment 1), et un procede
prefabrique, le procede Camus (163 logements
repartis sur huit bätiments), bätiments 2
k 9.
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Fig. 36. Bätiments 2 et 3 vus du sud-est.
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Fig. 37. — Bätiments 5, 6 et 9.

Fig. 35. — Les bätiments 1 et 10 sont construits en
«traditionnel evolue» (architecte : F. Dumail) ; les
bätiments 2 k 9 sont construits Selon le procede Camus

(voir pages suivantes). Fig. 38. Bätiments 2 et 3 vus depuis le bätiment 4.
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Fig. 39. —Bätiments 6 et /
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Fisr. 40. — Bätiment 9

S.H.A.P.E. VILLAGE FRANCE

L'idee qui est ä la base de la conception du Systeme
Camus consiste k prefabriquer des refends porteurs perpen-
diculaires aux fajades, ce qui permet d'ouvrir largement
la facade et de reduire les murs exterieurs non porteurs
ä de simples alleges sur lesquelles viendront se sceller les

Fig. 42. — Schema du principe de construction : trois murs,
en beton banche, paralleles aux facades, servent d'appui

k une poutraison et aux eiements prefabriques.

menuiseries metalliques. Les planchers nervurfis sont paralleles

aux facades.
L'etude des plans fait apparaltre 7055 eiements k fabri-

quer. Ces eiements, en tenant compte de tous les accidents
(trous pour passages de canalisations, taquets de scellement,
revätements differents), se repartissent en 467 types
differents. La moyenne de repetition de 16,5 est faible. Elle
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Fig. 41. — Bätiment 2, fagade sud.

Fig. 43. — Schema expliquant le principe du montage.

est duB k la diversite des types de logement. Cet inconve-
nient est en grande partie compense par les trames adoptees
entre refends porteurs 3,85 m et 2,85 m qui permettent
d'utüiser dans le maximum des cas deux sortes de coffrages
Standards pour les planchers et alleges. Gräce au Systeme
de fabrication adopte pour les cloisons et refends, il n'y a

pas — sauf pour le stockage — d'inconvenient k changer
de dimension.



FRANCE S.H.A.P.E. VILLAGE

Les planchers sont composes d'une dalle en beton arme,
carrelee aux endroits portös au plan, sous face plätre moule
sur bacula. Sur le bacula, couche de laine de verre. Plafonds
de loggia deux faces et nervures interieures en B. A. Pente
rejet d'eau et goutte d'eau venus de moulage. Alleges,
parois exterieures en B. A., remplissage en beton arme de
pouzzolane. Refends et cloisons entierement en beton arme
de Pouzzolane.

Les eiements sont betonnes sous une passereile qui relie
entre elles deux estacades d'approvisionnement. II y a

quatre chaines de fabrication sur rails : planchers, plafonds,
facades, refends et cloisons k raison de deux voies par chaine.
Les eiements sont etuves entre le marbre chauffant sur
lequel ils ont ete coules et le plafond chauffant d'une Station
d'etuvage.

Le montage des eiements a ete conduit sur trois bätiments
ä la fois.

Les travaux de finition et d'integration des corps d'etat
secondaires se sont developpes sur des durees sensiblement
superieures ä Celles du montage lui-mSme : un peu plus de
trois mois pour le bätiment 4 dont le montage a dure deux
mois et demi, un peu plus de trois mois pour le bätiment 8

dont le montage a dure moins d'un mois et demi, pres de
cinq mois pour le, bätiment 5 dont le montage a dure
moins de deux mois.
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Fig. 44. Assemblage des planchers, alleges, refends
porteurs et menuiseries.

Certes, tous ces details se recouvrent, mais il apparaft
cependant que le probleme des corps d'etat secondaires soit
k repenser, en fonction d'un accroissement sensible de la
rapidite d'avancement du gros oeuvre. II y a le plus grand
interät ä integrer dans les eiements prefabriques le maximum
possible des corps secondaires.

— les fenStres et portes-fenetres sont incorporees dans les
eiements de facades ;

— les Serpentins de chauffage sont incorpores dans les
plafonds ;

— toutes les canalisations sont incorporees dans des
cadres metalliques prefabriques ;

— tous les passages de canalisations eiectriques sont
menages dans les eiements ;

— seuls restent ä realiser en oeuvre les revätements de
sol de pieces d'habitation, les peintures et vitrerie et la
ferronnerie.

On peut considerer comme resolue, dans le cadre du
procede, la mise en ceuvre des revetements ci-apres :

— plafonds et faces int&rieures des murs : l'aspect brut
de decoßrage est tres satisfaisant. II ne reste qu'ä traiter
en peinture ;

¦— facades exterieures : differentes Solutions sont possibles,

l'incorporation des eiements constitutifs du rev6tement
exterieur doit etre simple et ne pas entrainer k l'emploi de
main-d'ceuvre specialisee ;

— revetements des sols : pour les pieces d'eau, l'incorporation

a ete obtenue dans de bonnes conditions avec des

carreaux de gres cerame. Notons cependant que l'etuvage
des pieces entraine parfois des decollements.
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Fig. 46. — Le bätiment 9 en cours de montage.

Fig. 47. — Une phase du chantier.


	S.H.A.P.E. village à Saint-Germain-en-Laye 1951-1952: architecte: Jean Dubuisson

